
t connu. Trwto-Mrf Messes, sept en Irai 
M (Uns 1M htatUux. L'étudiant Ueseé « M 

I M D M . U Tille repfeod ton aspect habituel. 

Inscription mystérieuse 
Madrid, 10 joia. — Chez deux des inculpés idécnuvei 
Lebrust 

fie* qa« l'om attribue l'attentat aux anar 
' ' ' w, qualqaes-usss supposent qie l'auteur de 

Dans une auberge de la rue ou a eu lieu i'at-
lantat. on avait tu 

tTu a» manque ; j 'a . w 
teur, l'heure, le lieu, prompt emani. 
Gelte inscription Hit effacée psr le pslrnn de 

fauberge, mai* l'inscription fait supposer que 
frutcui- de l'aUettlat a pu s échapper par 1 au-

0 n blesse soupçonné 

tonne 

de* déclaration* eontradictoirt 
arrestation et celle île to 

, Jean Roche, originaire de N" 

La situation en Crète 
Roue, 10 juin. — Le eeereepondaDt romain 

du Èertiner Tagètatt a ooacu l'idée originale 
de télégraphier au nousnaes gouvernew da l'Ile 
de Crète pour obtenir de hd des resuejgaenesnts 
sur U sitnaUon dans l'Ile. Ahdullah Pacha a ré-
poadu de la façon suivante : 

Il existe quelques petits ferers insurrection 
et plusieurs villages ont été incendiée par 

' s autorités turques sont meJ-

. âgé de M n 

étaient Sur tout le parcours, les rèverbi 
ailumês et courerts de rrènes. 

La police, en prévision d'un nouvel attentai, 
«vait organisé une surveillance spéciale pendant 

Via» obsèques. 
De nombreuses couronnes ont élé déposées 

ew les cercueils. Lu plupart des bâtiments an­
crés dans le port ont mis leur pavillon en berne. 

Les recherches à Madrid 
Madrid, 10 juin. — La police fait d'activés re-

eberehcB, car on suppose que les auteurs de l'at­
tentat se sont réfugiés dans relie ville. 
• Un Italien, venu * Barcelone, se trouvant 
dernièrement dans une librairie on i! avait l'ha­
bitude de se rendre, aurait dit en parlant d a-
BArcbisme : * Je pars demain, pour ne plus re­
vêtir, en Espagne. Il se passera dans un mois à 
Barcelone, des choses qui feront grand bruit 
dans toute l'Enroue, n 

Le liruil court avec persistan o que le coupa-

Die nouvelle explosion en Espagne 
Seinl-Sébastien, 10 juin. — L'ne nouvelle ex-

ftasion vient d'avoir lieu à Saint-Sébastien, (ne 
hombe a été déposée S la porte du domicile du 
aaaltre Alzo. Lesdftgftts matériels sont impor­
tants; il n'y a eu fort heureusement aucun 
accident de personnes. 

ment des lettres 
bnndonner son 

voulait pas qu'il lui arrivât F domicile s'il ; 

L'ANNIVERSAIRE 
de l'annexion de l'Alsace-Lorraine 

Londres, 10 juin— On télégraphie de Hcrlii 
au Time*, qu'a l'exception du Yorriier><*. aucui 
Journal allemand n'a fait nllusi 

Le journe.l tociali:;!" prolile île l.i cireonsUm 

Incident anglo-allemand 

efctouran' Mol/, ci malgré leur n 
', le major anglais Sii 

J.amljflssailcnr anglais h Ilerlin a épalement 
élé prévenu île l'incident el a re. u télé^raphi-

I ajucsncnl le libellé de In protestation. 

Les I ta l iens en Afrique 

LE PROCÈS BARATIERI 
lfassaouah, «juin. — Le commencement de 

Fandieacca été consacré à l'audition îles lé-
•oins. On a entendu buil nl'ikiers donl le culo-
sel Vilengarro. 

Puis, d'uao voix assurce, le général Ilaralieri 
l présenté sa défense, .jtii liendrnil quatre ro-
Mraes de notre journal- H dil qu'il consulta les 
•éoèraux le i8 février et que tous se prououcc-
htnt contre la relraile. 

il fait le récil dos événements d'Wiihn-Cari-
1 H . Il dépeint la situation mliime dnns laqut-Sle 

trouvait. La retraite du corps de Makallé 

il : p a r 
tdia le l'eu de l'artillerie, 
i relraile se changi 

d'équivoques. Egaré de roule, il lui fut iui-
•àâr des estafettes sur lerhanapde 

Le guide iadigéne qui l'accompagnai! 
nit disparu 
Brisé par l'émotion, le génér."! Ilaralieri ler-

;n disant sa douleur d'avoir pe-dti la o n ­
de i'aruiée. Il rappelle i i lin héroïque des 
d Adoua el ropotwsc I' 

po-ibi, 
bataille 

tteaee 

, eanar la grandeur de la pairie a Inpielle j'ai 
. voué mu vie depuis le uiomcnl mi je débirqunis 
h M*rs«la «>.-•• iWiribaldi jusqu'à mon dernier 

soit votre verdie", je déclare 

rj 
Vil a'a pa* reçu le télé-

donl on u parlé lui dc-
r> autlieniiqii- ». 
Hvs-midi, on lit mi'1 exper-
; du ralâaal CarUcalu. il 
iratieri nvail pris les dis-
.poiir accsstev la position 

tsait été flsée afin que !«s[KM.ilio: 

B pendtint cinq 
; 3 : les reafnrtt vinrent ù manquer 

l du nombre resireiui des troupes dispo-

proclamation de Kènélick 
" i,a pahut une •eaclaaMtioB disant qu'il 

"t h readre le» priaoaaicrs italiesw c 
Maee rerite rie «on indépeadas 
r tas-aséiae des» les isaaitea rie la 

i easAre les MaitesM et les Kgyp-

pa îttqHC rie MM eas 

Faite divers 
(De nos oorre*pondan\ 

Tournant 

On croit a un accès de folie occasionné par 
l'abus de l'alcool. Le patron est légèrement 

LES INDEMNITES MILITAIRES 
Une nouvelle instruction à ce sujet vient d 

arrêtée par le ministre de la guerre. 
Llle porte, d'après nos renseignements, que 

les ofûcters de réserve appelés a l'activité pour 
accomplir leur troisième année de service n'au­
ront plus droit S l'indemnité de bagages. 

Les territoriaux des écoles d'artillerie rece­
vront une double indemnité de séjour iliaque 
fois que la durée totale de leur mission aux 

:re en «Mde mobilisation ; t- les 
liciers de planton dans les gares voisines de leur 
garnison. 

LES SALONS 
d e 1 8 9 6 

{Xr< •>fr) 

A U X C H l a t U j f » * - l < J . V r * « > « » H 

souventes fois l'occasion de dire qu 
M. Lionel Itojrer était un artiste de mérite. M 1' 

que jamais cette année avec s 
•niiftxiciu devant le drtattre de 
> ensemble est d'une belle ordon-
Ivle excellent. Le côté reconstilu-
x par la recherche de l'absolue 

•najBtsie, 

La tonalité génénle es! cependant un peu 
éteinte, à, dessein, peul-àlre, mai:; ji/n. ' : .rai-
pas étonné qu'elle eût nui au succès de l'.euvre. 

lilanorwl sans réserve le porlraii «le M. Lon-
mel qui est d'une heureuse vernie el s'jn tableau 
Mariwje <(<• leauaBaawei 

longuement s'arrèlor devint l'Euftint 
Jêsm de M. gefeek. Le travail en est d une pro­
digieuse souplesse dans son caracttn ancien 
La tête et les mains sont merveilleuses d'habi-
lele. Je regrcllcrai seulemenl IVuiploi, en guise 
de tapis, d'une vulgaire descente iK; lil dont le 
rendu esl étonnant, mais nuit par cela mè 

nhh ' . 
Le SiiHt-t;rirtje$ de M. Henri Tain n'est pas 

Ddifférenl, maïs voitfi de h peinture bien tapa­
geuse. Je préfère il" beancona hi ""'l-'' de M. 
l'aul Ciiobas. La MaSWSCeM, de If. Abel Sejé, 

page très inléressante. d'un sentiment 
poétique. Banale, d'une pilu^ahle banalité, par 

nlre, l'nnecdote de M. Debat-l'onsan. dont. 
dis. on préjugeait plus cl mieux. 
Ile l'anecdole. nous tombons dans l'ilhiKlra-
)n aree MM. Snran.l el Thivier. qui, hVH deux, 

ont [<ris leui'i sujets dans la Salammbô de Flau­
bert. Ma talent d'exécution, cli ouï. pardicu t Et 

. Au reste, Flaubert a beaucoup donné 
S t f t i a i UM. U I a encore de d fa là. 

quelques Matbo. Salammbô et autres personna­
ges du grand romancier.accommodés à la sauce 
moderne. 

M. Dutland a éprouvé le besoin de refaire la 
barque de Delacroix. Seulement, au lieu de 
Hante, il y a mis don Juan. J'aurais l'air de me 
moquer de lui si, tout en eonslalanl le bon effet 
de la composition, je poussais plu; loin la com­
paraison. 

H, Luubjilère. lui, recommence c-i'i'uu"'il ms 
Spfanrassda fa eea ver.- i'Vnen 

Aux bête* . a 
i ' « : • • • • • 

li; cir.[iiP. abimed'Opou'-Mn'.e.* 
in . la LTsndeur de I Ire Crsnr 

du maître depuis si déchu. Il y faut louer ce­
pendant l'arrangement des groupes, nue pâte 
solide et une réelle l'on e d'expresdon- La Lutte 

m, fa M. L 
iil". un peu l.mnle fa lonalili 
•remenl étudiée. 
Je n'en dirai pas aidant de la 

décoration fa M. Lé*y, fan f 
vulgaire. C'eal du </ne/ro/iijit. 

• ejrellcu! 

avenlionnellft 

Mais on a 
quelque plaisir à regarder le Cortège jiaïeti de 
M. Koreau. très joliment éelairc. 

ibiuips-Klvsycs plu-ienrs plafonds. 
il.smseotitredit.ccluideM. ftadge, 

VA moitié», dans sa psmme nrgeniée qui rap­
pelle Vérrmès*. H puis, chose eilraordinaire. 

plafond plafonne. Je dis • chose cxlraordi-
irc » parce que. à part celui de M. Mai^nan, 
1 se sauverait, nu resie. par le proslige d'un 

pinceau hardi, rrlntaal. tous les autres accusent 

ignorance i | faiBfJl cimplcl des règles 
de perspeitive primordiale en la malire. VefSf, 
relui de M. Mcriolon qui n'est pas cependant 

L'architeelure semble plafonner, dans une 
rlaiae mesure tout au moins.ma-s les person­

nages, non pas. Ils sont tous penelvs presque h 
iule droit sur les lignes archilecluratcs, el 
ia s'élonae qu ils nuissent demeurer dans celle 
lualion bizarre, ainsi suspendus dans le vide. 
Saluons le vieux maître, Jules Breton, tou­

jours fidèle a ces scènes rustiques qui ont failsa 
haute réputation. La digne fitte de. cet artiste, 
Mme Demonf-ltrelon. se révèle chaque année, 
toujours en progrès. 

Hc ses deux toiles, l'une Agnr et hmnêl. est 
le pnge sévère où le groupe humain, remar­

quablement composé, se détache «ver vigueur ; 
Vsutre. le Colombier ttha , esl d'une déli-

nspiration el d'une exquise suavil-de 

Ousal à M. Demont, il est superflu île fai 
rélofre de son beau talent de paysagiste. S 
Moite est d'une inepiralion élevée et d'une nx 
veilleuse hahilHé t Mais penl-rlre préféré j - i 
tare son loul petit cadre, Temp» t)'*qHino.\ 
une étroite bande de terre sous un < ici ' 

• t puisque }e vieae déparier de MmeDemoat-
Breton, quelque* mots de deux ar listes-femmes 
très talentueuses.Ce sont : Mme* Juana Romani, 
ches qui on sead encore l'u^Usenoe de wem maî­
tres, turtaut d'Henaer. de qui elle lient des car 
nations un peu • poreetainées • sans doute, mais 
savoureuses pourtant, et Laura Le Roux, qui 
nous montre dcf'Cjhairs d'une matité transpa­
rente et des étoffes largement traitées. 

La peinture militaire est en défaveur et en 
décroissance, d'ailleurs. H. lîoutigny est, cette 
année, moins heureux que d'ordinaire, de même 
M. Sergent, ni M. Grollcron, ni M. David, i 
Marchand. Tout cela, c'est du déjà TU. 

M. Arus seul, en cherchant i côté, a trouvé 
quelque chose d'agréable. Sa Fête du £2 Sep­
tembre 1892 est d'un curieux effet, ingénieuse­
ment arrangée et bien aérée. 

Que dirai-je des paysages, si nombreux, si 
nombreux 1 C'est la peut-être que notre Ecole 
française tient le plus incontestablement le pre-

rang. 
ici M. Harpignies, égal a lui-même, dans 
asle panneau d'une si noble allure décora-
Voici M. Tanzi dont l'Etang est une pure 
cille. Jamais on n'a rendu de façon si in­

tense l'opacité mystérieuse des eaux stagnantes, 
Voici M. (Jagliardiui, dont la palette a d'inouïes 
rutilances; M. Wallcl qui. au contraire, imprè­
gne ses toiles d'une mélancolie pleine d'un 
charme poétique ; M. Guignon. avec ses Coque­
licots éclatants. M. Pamtelin, M. Carlos Lefeb-
vre, M. Lcliepvre, M. Camille Dernier, M. Nozal 
et vingt autres qui. chacun dans une note spé­
ciale,interprètent la r.ntlire avec une exquise pro­
fondeur de sentiment parfois et une étonnante 

(A suivre). Lionel MOGUEZ. 

NOS REPRÉSENTANTS 
Voici comment s> son! répartis les voles des 

sénateurs du Nord cl du Pas-de-Calais dans le 
scrutin sur le crédit «le 10 (.KK) francs pour les 
funérailles de M. Jules Simon. 

On voté fiour : MM. iiouillie/. riaevs.Deprcux, 
Uépr, " ' 

l.e Séual a adopté à l'utuinimilé. 

1' Sur l'ordre <lu jour pur el simple, demandé 
uar M. Jules Cuesde liiilerpcllatiou de. M. Lanne-
HMM s u r ' o s dudiauts et médecins étrnn 
ger3). 

Ont voté itoiir : MM. Bondenool, Fanien, 
(iuesile, de l!ont«îcitibcrl. Itose. Se ver. 

Onl voté contre . MM. Adam, liaslv. Carpen-
lier-lti:.boiir^, Coelu'n. Coi;e1. IVtnsetle. Dcfon-
liiiue. linin. Doliui'. h,is-.au,-ov. Kvrard-Kliez, 
(ÎÏÏUIX, iiuilleuiin, llfiyez, Junnarl. Lainendin, 
LeCuvriaii. Lemire, Lcpez. Lover, Michnu, l*li-
rlion. Uibot, Sirot-Malkv. Tailliandier, Wcil-
MaJIex. 

La t:h,imbre a rejeté par 310 vois contre 207. 

?.. Sur le pm'u'l de loi portant ouverture d'un 
1 Mi;>( IV. pour eelébralion des funé­

railles île Jules Simon, 
Onl volé jmir : MM. Adam. Dnudenoot. Car-

f iuilier !iihUnirg,rocliin, Çi\.'ci, l)an-:eMe, llron, 
lubois. Uussaussoy, Evrard-Kl i en. Fanien. Cuil-

leuiin, lluyez, Jonnarl, Le Cavrian, Lemire, 
Lrpe/. I.iiver, Miebau. de Monlalemliert, IMi-
choa. Uibot, ltose. Sirol-Mallez, Taillandier. 
« eil-Mallez. 

Onl volé mnfre: MM. Guesde el Scvcr. 
abstenus : MM. Hasly, Defunlaine, 

l.ainendi 
M. Graux, retenu 

n'a pu prendre pari 
du budget 

lliambrc a adopté parMf voix contre 11. 
:!'Sur l'ordre du jour pur el ^JiKpleliuiCi'pcl 
lion de MM. Chauvin el Lavy). . 
Ont volé pour : MM. Adam, linielenool, Car-

peulier Hî-lioiu-L', Cor'iin. Coi;. !, Causette, Dus-
snussoy. Fanica"." Grtmx. luiilleuiiu. Jonnârl. t.G 
Cavrian, Lemire, l.ep ••. I.over. >!;• hau. de Mou-
tnleml»ert, Pliehon. Itibol, \l,i:; Sir^l-Malljz, 
Taillaadier. Weil-MMIe/. 

Ont volé contre: MM. Rislv, Des font ; ' 

r-l i:iir 
. Lumen.iin, Se»( 

N o m i n a t i o n s officielles 

L icence et b a c c a l a u r é a t 
u examens de licence et de haec&lmu 

•ultésdc' sciences t-l des lettres 
I 

pour ! 
Lille. 

Scienret. — Li<: 
cilauréat. le merc 

Lettre*. — Lscat 
baccalauréat, le je 

puur plus nmpl' 

> juillet : bac 

li 1er juillet 

Le plus jemif f ftBsrillw miiii'H'iiiiil de Franc f 
Le plus jeune conseiller inunieipal de l'ranee 

« t certainement noire concitoyen, M. !.. IleiM.-, 
licencié ii leltres cl duclcur eii droil, ju '̂.1 .-UJI-
pléant à Avesnes. M. Iledde a él.> élu conseiller 
muniei|tal « Talin^bein. près de Saint-Omer. où 
il habite. Il a eu exietcmenl '}•> ans la veille du 
scrutin. 

Ajoutons que M. I" Iledde esl le (ils de M. 
Iledde. l'aneien vice-président du tribunal de 

C h e m i n de F e r di Nord 
• M SB LOto 

igné. Fteples. Saint l'.d, A I T 
l ï i i - i -nv, Aulnoic . VauheBS(-
nt ii mr Lille <l'.< liiltel* (la! 

Lille a Dimkerqm-. C;i!a 

•revont poar Lille t e l 

\ntqn N —roat. vjlat,!'-•• du -aniûtli 1 '• 

. ,lVv.-nr..i,u individuels "t ccdloelifi 
te et 3e rlakM>. aux prii prt-iai par le 

npoeial (', V B-6 , rli«. 

l-~ journée, h l'aller, dans lo 
• •" slatioa de départ 

i oamibas partant 

rédnrl 'uiu 'l* S0 t>|» tera aecordé™ 

Ciire m. Cesdaai eatéfariai 
le* j>r*/n»' une *cn'.-: jour 

premier trsin asaaiha* »ir*itiat.t la 

, aller e 
rérullèrcuteal contli• 
à I ocra ̂ i on d« celte 

M B M on eorp^. par 
l 'aller; tontefoi*. ce 

powr l«i membres des 

T r a i n de pla is i r p o u r Par i ; 
L* Compagnie du Nord organise, pour le 14 

jmo. un traita de plsisir pour Paris à march" 
rapide e '« prii réduit» De et Ile elnsse), a 
départs de TuaTCtjsnt, Uouhaix, Ldlo, Dou; 
A ras, Achiet, 

Le prix des places est ainsi Ixe r 
Tourcoing ; 3e, 11 fr 38 —Se. 7 te. 40, 
Roubaix : te, 11 fr. 10. - 3e, 7 fr. M. 
Ulle : Se, 10 fr 95. - Se, 7 fr. » . 
Doeai : te , 10 fr. 06. - le. 0 fr &S. 

AFFAIRE TREMBLIE 
On Ht dans le Nord Maritime do Dunkcrq 
« Au moment de mettre sous presse, tic 
correspondant nous annonce qnnn télégrt 
me du ministère de l'intérieur, communii 
au ministère de ta justice, annonce l'arrêt 
tion h Buenos-Arrcs de deux individus ar 
ses de complicité du meurtre de Farbos ». 

LES GRÈVES 
A TOURCOING 

Un accord est intervenu entre les ouvriers 
teinturiers de chez MM. MoUe-Dcsbonnet, rue 
Neuve-de-Koubaix, et les patrons, l/augmenta-

de 25 centimes rédamée avant été accor­
dée, les ouvriers ont repris le travail a la ren­

de 1 heure l i t . 
s ouvriers de chex MM. Motte frères qui s'é­

taient mis en grève lundi au nombre de U!>, 
réclamant le renvoi du directeur, ont repris le 
travail hier matin a 9 heures. 

Chez MM. Lorlhiois frércs.rue du Petit Village 
la grève des ouvriers tisserunds continue. Les 
patrons se refusent ti recevoir les délègues des 

A HALLUIN 
n nombre d'ouvriers chaisiers de 

chez M- Vanheddegcm, habitant les Harmques, 
avalenj rtpftl le travail lundi. Le soir, en tra­
versant les Barraques, ils furent hués par des 
—urnes comprenant beaucoup de gamins el 

: fa. police el la gendarmerie, belge curent 

A LILLE 
Chez M. Debuchy 

Hier, vers onze heures du matin; .... 
on, composée de cinq dévideuses, s'est pré-
Bâtés à la lilalure de colon de M. Debucbv et 
d"iu:iiidé ù ce dernier une entrevue, mats le 
ilron a refusé do la recevoir cl leur a remis 
urs livrels. 
Lss déléguées sont allées rejoindre leurs cama-

idcsquiies attendaient a, quelque distance. 
puis après un entretien IrcE court elles sont 

•venues et mil jeté leur livre) dans le bureau. 
A deux heures de l'aprés nidj, tas* tel Henri 

grévistes ont repris le travail anx anciennes 
conditions et immédiatement la grande ma­
chine a Ole remise en marche. 

Chez M Ferrand 
Mercredi matin, i-s 'ur.riéres éplucheusos du 

s-sn̂ e mécanique de M. Ferrand, rue des Sta­
tions, au nombre d'une dizaine, ont cessé le tra-

1. demandant une augmentation de salaire. 
Mlles ont envoyé iumieiliulenicnl une délégation 

aucune entente leur palron, 
élnblir. 
l'arMiite de , e(tr> srêve '[iialfe-vingts ouvriers 
ni Ixibineuies que tisseurs ont été forcés de 

A C A L A I S 
La grève de l'usine West 

Au'nu incident nouveau ù signaler. La grève 

lélcnlc relalivc s'est produite 

Kilos continuent à ! 
i'.ilelier sous les yeux ( 

de circuler.» 
Il pleul à verso depui 
in nombre de curieu: 
l situé l'usine W'eat 

i malin. Malgré cela. 

l'ne arrestation npu'éep:ir la polies n'a pas 
é mninlenue. ^ 

A M A R Œ U I L 
Aucun c'uangemenl dans la gr'vc des femmes 

Siées aux éUbliïïemenls II i-imont cl Cie, 
srceuil. 

Les ouvrières eonlinuonl a aller travailler 
dans RM champs. 

" siluaiion reste 1res calme. 

Chronique Locale 
ROUBAIX 

LES GAIETÉS DEM MÉDECINE 
1 alleiul : par des compa i i u l i i -

louelier ilu «loigi 
inslade le point sensible, et Ici qui croil avoir 
bien compris l'affeelioii dont il esl atleitit. suivra 
ponclnellemenl les prescriptions et le Irailoment 
liypiéniquc alors que dans le ras contraire. ' ' 
médei'ui s 

de I ,1 
i qu'à demi i";-:a ^pliciiions. 

• le I homme 

peut-être là qu'il faut nvhereher la eou-
tnme prise par le^ disciples d'ilippoernte de 
faire ou de rechercher partout des comparai-

juiirnal de médecine que nous recevons 
deux fois le mois, nous entretient pn-ciséiiient 

ralh'les el iL..nous cite I ouvrage de M. 
Hené U'orms. ouvraiie présenté pour sa thèse 

M. le docteur Wo 

système nerveux, d'autres 

leur équivalent 
el, celles • • asjf 

leur ({roupetnent répondenl à des (aateti ^ . • 
eiales, seront, les travailleurs manuels uor. l >•* 
cellules inus.'iilaires, les letlrés, le» savanls pour 
les cellules uerviutseï, les centres cérébraux 
pour les académiciens. 

La société poss'de aussi son appareil élimina 
luire. eVsl. la puliee, les gendarme*, les Iribu-

uix répressif* ci le*prisons. 
Sous peine de disparaître ou d'être malade, il 
u ' au corps h in une é l im ina t i on normale 
i l'urine, «le la sueur, des résidu-* de h rlicps 
jn, il faut parallèlement à la sociélé un • natal 
i dehors de la circulai ion des individus qui 

pourrai-nt Mira h son bon fonctionnement. 
' - - adipeux en graisse représente les 

V î s w t m r 
escence graisseuse •. 
Guesde va jubiler s'il lil < 

ement il s'écriera que le 
ncore en trop grande quani 

i que les rlas*M privilégiée) 
ont été atteintes de dégénè-

passage el rerlai 
an adipeux existe 
L- pour le bien des 

ms que le docteur 

Mae mortels. — La Boofse est le eonir régula­
teur de celte circulation, les marchands sont les 
globules, les roules sont les vaisseaux et les ban* 
qutera les nerfs rasomoteurs. 

Hais le parallélisme va plus loin et le fllcl 
nerveux qui suit le vaisseau sanguin est sem­
blable au fil télégraphique qui suit la voie 

M. Worms remarque que les tarifs de douane 
ne sont autres que les ligatures mises a des 
vaisseaux pour faire refluer le sang vers 
gions anémiées. 

On pourrait trouver d'autres analogies 
quables et depuis quelque temps déjà oi 
pare le sjstètne nerveux S un poste télégraphi-

daire qui envoie ses ordres au bureau central 
(le cerveau) cl celui-ci, h son tour, donne 
ordres h des bureaux tertiaires pour les filets 

Feu de c h e m i n é e 
fou do cheminé* sans importance a <Selat4 

— »o»r che* si. Charles Ragueaet, rus dos Un-
gues-Hoie*, cour Vroman. 

Il a pu èire éteint avec lo secours des voisins. U 
y » pas do dég»ts: 

Chron ique co lomboph i l e 
Vendredi prochain, 17 courant, mis 
«rand concours do Chartres donné 

Des individus se séparent de la mère patrie. 
vont sous d'autres cicux procréer et former une 
nouvelle pairie. — La seconde, l'accouplement, 
c'est la conquête ; et le parallèle devient com­
plet quand le docteur Worms déclare le conqué­
rant être l'élément mille, la nation conquise 
l'élément femelle. 

Tout comme l'individu, les sociétés sont su­
jettes aux maladies, aux accidents, aux Irau-

iatismes pour employer le terme médical; la 
guerre en est une preuve. 

Comme l'individu, les nations peuvent dispa­
raître, moiinr : la Pologne en est un exemple. 

x qui font peu de politique, mais qui 
juste les résultais des différentes élee-

llelo: o de l.snnoy 
du fort Dcsprcu ». chez J. 

francs do prix d'honneur. 

Les c o m b a t t a n t s de C r i m é e 
Nos lecteurs savent que la Société des (,'om-

baltanIs de Crimée a organisé une toinbuia au 
profit de sa caisse. 

Ccsl dimanche prochain, 14 courant qu'aura 
lieu le tirngo_de cette tumlmla an siège de lu 

E n s e i g n e m e n t publ ic 
Lussiez, Désiré, adjoint ii Yicuvllerqiùn. 

esl délégué à titre de stagiaire dans les l'.me-
lionsd'instiluLcur-adjoint ii l'école publique de 
Wallrelo.s-Touquet, en remplacement de M. 

M. Martel, inspecletir général de l'Instruction 
publ'upie u visite lunili. mardi cl mercredi, les 
écoles primaires supérieures de Houbaix el de 

Les obsèques d'un étudiant &n médecine. 

Hier malin à 10 heures nul eu lieu les obsè­
ques de M. Léon llupnnl, éludUni eu iiié'dciine 

la r'aeullé de l'iîtîit de Lille. I.'ne nombreuse 
••ailtance suivait le convoi.et avait tenu à ren­
dre les derniers devoirs ù ce jeune homme en­
lèvent la (leur de l'âge par une maladie qui ne 

l'Association des étudiants île IMIal, qui avait 
tenu il envoyer une délégation do dix de ses 
membres, dont l'un portail le drapeau rravrilé 
de crêpe.autour duquel se prenaient Imn nombre 
' " • • liants venus en dehors de lo délégation. 

l'rolin s'est exprimé en ces termes : 

société, cale Gambrii 
:s du soir. 
Les lots, donl nous 

menelalurc, sont a: 
is encouragions u 
il a se rendre à r, . ,v , 
rager par leur uhnle la Société des i;..u,|yil-

fan|;, de Crimée qui a su s'attirer l'estime de 
tout le monde. 

Liste des lots. 
1er lot. I.'n •eaaa-frflS), don de Mme Comlaal ic 

. .eseal — ïu . Miroir a trois faces, don de W ['H 
Motte — 3 e , Jardiauai.', de,, de M. .lui. 
- le (.»UII),. frane- , „ r.. („vP , , j o n de M. le coml'i 
d- Monlaleuilicrl - .•-. Scrvi.-u à b i u - , don de M-
1'. IVstoinl.cs - !«•, A lbnm Congo, don de M. V. 

0 Cahiers de Mashne , don de 
- •x - , Vase faïence de Saint-Arnaud, 

don de M. 1'. Wal l inc - ;'••. II1X i r a n o e n c w-.v . 
ilon do M. le rnmie d- Menlalemlicr! — iOe. t ' n a 
doiwame do ceateaux, don d'un ancien comballant 

i l - 2 heil-.s -nvonl 'a i i . Ciiieaso. don do M. Vais-
- • o r — li, t n tableau au rravon. V. Hullean. — t;!. 

i'Ml -i . rni .a . V a r i e r - I !.•, Hevoil-uinlii: 
i : " » ' h i f l e l . d e ( . a l l c n . f i n - i:.e, ? 1-
Çon, . .o ,^ai»s ier— Itie, Porle-Csrtes, liup. Molle -

i n c - l , , , , , . , - î l e , i Iwitos do flonrs Sekélé, 
83a, f. pliotiffrapbïes, (jaéqnin — ?rie. 2 b o i t ^ 

.HOU du ( . . .n .o , \ . Vaissier — S ic . DeseenlO do l i l , 
. t o b u - .'.„... 2 boik- savon I l r i a - d h i e a g o - . rue 
U rt-mmo aux e - , i . . , , r;„„l, Marey - ;'Te. ï l.mi,.s 
savon Carnot. Vaissier — &*». 4 pot onguent de. 

';'•' pour clievaiis. l-';,i. |i,-!vs — S>e. 2 hoilcs •- • 

i des Kl,,. 

1,-1 il lies.on do 

Tu "ïe Lille, rendro^S 
solre do notrt nfrelU 

Mter ec ane Duponi fhl 

[ilaîl que îles ami-: par si 
' ' • \ i l all iréli 

pas loin où Danoal n 
prado de d 

• i l ; . .. 
prado de dorknr en ii 

toujours Égatl il détail 
Le inomoDt - ' •-" 

liais vaillMinti 
allait voir s « 

m d"- plus Imaorablc-s dan 

IK-,,1-
1 l a 

tant bien 

•i laltcction i 

parfois cruels. 
l 'onrnM iU du moins, le* rB.îrcl* u m n i i 

hor Dupont, an]iorier ipi -t-j i • 
' J i l e u r do sa faini" 

• pa re i l l i . iloiil.-i 

lonrs au liord ii 

II" Cplol'L-,-. 

i fut i Heur il'-, 

Un accident aux tramways électriques 
aeeiifenl est arrivé mardi soir sur la Mime 

de [foiibaix à Lannoy. pris de l'estaminet de la 

entente, deux «are se sont trouvés butées 
i même voie. L'un des wallermauns, per­

dant la télé devant le péril,ouvrit le courant an 
lieu de lo fermer, el les deu* ear.s se lieiirlérenl 
en un choc terrible, à In plus grande paniipi1 

,les vi\va«eurs. surtout eeu\ planés sur la plate-
tonne d'avant. 

l'ne femme 

dît que le «altermann qui a fa 
preuve de si peu de sang-froid 

U n e tenta t ive de suicide 
ier. vers FFBjej heures du soir, le sieur Henri 

passant. M. Vadi.nek. Celui-ci s'csl etnpressi- de 

dissement. arrivant snr les lieux, prodigua 
suicidé dûs soins intelligents qui ne tardèrent 
pas à ramener Declant il la vie. < 
sultat uatasdrAa 

élé dirige 

B o u c h é e d e p a i n 
Les membres du comtlé de l'ieitvre de la 

lloiif h"e de Pain, se réuniront ce soir h sti 
heures dans la maison de l'iruvre. afin de a n s 

Hippo i ln 

Descen te de P a r q u e t 
Dans I affaire d'eseroqueri > que nous avons 

relalée bier. nous avons dit que l'inculp" de 
nieurnil rue de Flandre, alors qu'il habile rue 
Claude Hernard. nu HUne-Scau. Toureuing. 

Un ac te de prob i té 
Diinnnrlie matin. Mlle Eugénie Margbin. 11 

ans, dcineurant chez ses parents, rue du Carli-
gnics, trouvait au |H>nt de ta Vigne un porlr 
monnaie contenant 17 fr. Ift Klle s empressa d* 
porter si trouvaille u M. Cham'-. commissaire d< 
potier du ie arrnndisiemenl. qui, hier tnstîn 
la remise entre les snaias de son propriétaire 

Arres t a t i on 
(In voiturier, Arthur Roger, 31 ans, demeu-
intrue des Longues-Haioe, a été arrêté hier 

Matin par la gendarmerie de Roubaix, pour 

Sais ie de p o i s s o n s 
l'Ioxpectcur des denrées sUmentair 

n logo pour 

I s a facul'tativo i 

'.a magniHqne coi 

convoTage et bague a 

>nn est offert a m joao 
ë dans un rayon de 

n'ayant pae de constateur pon­
ant on faire Ja demande au moment do l i n s c n p -

— Chtmtfllf. — La Fédération colombophile ron-
aisionne organisa, pour le dimanchn H juin nn 

mri siu- Chantilly, qui sera donne cbea Farva-
uniuel de la s Basse-Masnro n. 
150 francs de prix d'honneur. 

T* , ' ' A , l U l i l ' ''" TdKul, organise également pour 
'iliv, qui 

e du P a v s , il s ix b e u -

d o n n o n s c i -des sous la no -
isefc a l l é c l i a n N pour que 
'••••• e o n e i t o y e n s n o n - s e u l e -

Monlespan, \ ; 

PI u 
l'.'e'. ' 

:'.!-. :; . 

'•'""'de I.- i !( i . . . \ , , ,-. , . . ,• :;,;,,, i vol,,..; 
- .Ile, « b o i t e s sav.oi l , , ; l ? v , , ] , . , Kb-ur?. V o s . i , . r . 

•'•!-• \ pot i, hiere. .'MM de M. J, Si. ].),,„„, . _ - , . . , 
Jeux l^ilc.'i Biron M o n t - p a n . don do M. V" : - - ' - -
:>te. l)-!iv s i ;Uii . l !- . . don de Kilo Maria Ve 
IVou l«,ii,.; . . ^ , „ l l .i,,.,, . , ' in_ 
H * " e u t s ta tuet tes , H.MI de I I ., 

•retire. d,,n ,|,. M. Ch. (I• .,•!,• ,.-i 
o la Société des , . ,„„„ 
I • t»i',ip.'jn, don des An. 

Kariv, don de 11 
français de itoul 

I O' | il.itH r .pée^s, ,Jo u / f joc ié té d ê s ' C i m i ' Q -
don des Ai 

Mardi n;t|v< 
M e n u s f a i t s 

.iii'ii.i:;- V,..,«4aas, aafé 
dans |,i i„... Miia>nl;i, a élé eonduilo an dép. 

l 'an, la soirée du m-'-mn jonr. Clovis 
et*it ivre K«C la lironil'I'lae». t l o s s e n l 

remarque l a conduit au ilépôl de sûreté. 

l 'aul . Il a .•!,• fondai t par i 
- . t i i l e , V. 

tint- Vincent'... 
i dépôt du lar arreaSu 

S CirandM Vr'iTi. *iO M é t l a i l i r s U*«r. 

RHUM NÈGRITA 
C'EST LE MEILLEUR 

•:il rniir..»si,iiiniiir,- : f:ill.'l..'X-CLV[;i.l.li;[l, 

tel Spirilucui, I u iix. 

TOURCOING 
LES PROTESTATIONS 

du « Journal de Roubaix » 
l.e Juiiniftt <h- ltou/ifti.1- proleste. 
Il ne veut pas avoir l'honneur de s'êlre, cc,n-

ma nous l'avons dit, prêté it des manœuvres en 
laveur des collectivistes. 

ICtla in'iin.eiivre électorale du scrutin de l,,(|. 
lotta'.'e du Kl mat dernier en Tavi 

i iduisni l -e l le. t laveur du col-

Itoinuies de la 
Nousnvons dit aussi «pieu lonle occasion il 

favorable H la propagande socialiste. 

• |illl)lte.'illiUI 
Sous prateata Bien n'esl 

« d itiriirmalic 
dociimenl.s ... comme il le dit, il s'évcetne t'i _ 
•Salai les moindrtM laits et gestes des collecti­
vistes, annonean' comnlaisammont leurs réu­
nions, rendant compte île ees réunions h plu* 
tsr t du leinps ridicules, tant par ce qui s'y de­

là, ijiie pur la ipiantilt* el la rpi;ilik; des 

r.Viliieii, ,[uil le veuille ou non — el il aura 
beau protester — cela est toul it l'avanla-'e des 
wejtiÊmem. 

f «\MIEi: M (WniERCt DE TtlITIfWM 
anasuee da a Juin tS96 

l 'n-i i lene, . de M. K. J o u r d a i n , (-résident 
l j i oiivrai.i U , .^n ,v , M. le l 'rf . ident c i primo \m 

il'* regret» ([n'éprouve la Chambre de (.o erse 
' — \ membre» les pin* rUi 

•sam, M. rsnt /*-•-- ' 

Parmi U-.ionrnaux. revue-, bulletin», A* Ch.inibre 
de en H.-IIU pai'ieniu'i d.-pms h dernière séance. 
M. le préataenl enuenl it l'at-
Icatkta de l a i « m W e e ' : m* article de la M b r i M 
FcofMii i^Kcrelal i t 'aatcoatriTeatioas MSÉnilliill i 
i«n rapport con^sUirs traitant des eschemires ven­
du* s n t Klals-I'ni'. le relevé des i t r i f t p ' dn 
laines pnWié par la Chsri ' " ' 
ker<|n•• le tarif douante 

talentueuses.Ce
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